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Déjà un an. Déjà beaucoup  
d’adhérents. Déjà plusieurs  
projets. «Le bilan que l’on  
dresse se révèle plus que satis- 
faisant. Il dépasse un peu nos  
espérances», se réjouit Yann  
Minder, président de l’asso- 
ciation Sport Grand Chasseral,  
jeune mais active. Constituée  
le 21 mars 2024 du côté de Tra- 
melan, elle invite ses membres  
à prendre part à sa première  
assemblée générale ordinaire  
ce jeudi dès 19h à la Couronne,  
à Sonceboz.

La faîtière du sport conti- 
nue de croître et de renfor- 
cer sa communauté variée. «Les  
gens ont tendance à penser que  
cela ne concerne que les spor- 
tifs d’élite, mais ce n’est pas le  
cas», souligne le champion de  
vélo-trial Vito Gonzalez, qui a  
intégré fin février un comité  
qui n’a, sinon, pas bougé de- 
puis sa création (lire ci-contre).  
«C’est axé tout public», appuie  
Yann Minder. «Toute personne  
qui a un lien avec le sport peut 
devenir membre.»

En son sein, on en dé- 
nombre aujourd’hui 170, dont  
47 représentent des clubs et  
18 sont des athlètes de haut ni- 
veau – entre autres la spécia- 
liste d’athlétisme Joceline Wind,  
la skieuse Amélie Klopfenstein,  
la joueuse de para-badmin- 
ton Cynthia Mathez, le lutteur  
Etienne Burger et le tennis- 
man Damien Wenger. «Nous  
sommes d’autant plus contents  
que 18 communes nous ont  

également rejoints jusqu’à pré- 
sent, cela donne du poids», pour- 
suit le président. «On compte  
aussi des entreprises, devenues  
membres par sympathie pour le  
sport.» Les cotisations annuelles  
sont fixées à 50 et 100 francs  
respectivement pour les spor- 
tifs individuels et les sociétés 
– et au minimum 100 francs en  
ce qui concerne les administra- 
tions publiques.

Un intermédiaire 
entre le sport et la politique
Sport Grand Chasseral, qui  
sera au passage l’invitée d’hon- 
neur du Comptoir de Tra- 
melan en novembre prochain,  
«prend gentiment de l’impor- 

tance», apprécie Yann Minder  
en sportif passionné qu’il de- 
meure. Et d’ajouter: «On four- 
mille d’idées. Mais, au comité, il  
nous manque du temps, parce  
que nous avons beaucoup de  
choses à faire et tous un tra- 
vail à côté.» A ce propos, Vito  
Gonzalez, admiratif en tant  
que tout frais nouveau venu,  
constate que «c’est assez in- 
croyable le temps que ces bé- 
névoles mettent à disposition  
dans le but d’aider des per- 
sonnes à avancer dans leurs  
projets et dans celui de pro- 
mouvoir et développer certains  
événements».

«On aide un petit peu ce  
monde du sport à évoluer»,  
répond Yann Minder. «Nous  

sommes d’ailleurs vraiment sol- 
licités.» Les rôles de l’associa- 
tion sont divers. Elle peut sim- 
plement relayer plus largement  
sur les réseaux sociaux des in- 
formations transmises par ses  
membres. Et elle fait souvent  
office d’intermédiaire entre le  
sport et la politique, signale son  
président. Comme c’est le cas  
avec une société, dont le nom  
sera tu, connaissant des sou- 
cis quant au tarif des prix liés  
à l’infrastructure où elle évo- 
lue. «On n’est pas l’avocat des  
clubs», coupe-t-il, «mais on peut  
rendre attentifs à la problé- 
matique qu’ils rencontrent, par  
exemple en contactant le maire  
d’une commune. Nous ne fai- 
sons pas de miracles. Néan- 

moins, nous représentons un  
appui certain.»

«Une locomotive» en vue  
d’un terrain synthétique
Notamment en vue d’un po- 
tentiel futur terrain de football  
en gazon synthétique dans le  
Jura bernois. Un dossier qui  
n’en est qu’à ses prémices mais  
qui s’avère important. «On a  
créé un groupe de travail face  
à ce manque criant. Des clubs  
ont voulu faire cavaliers seuls  
en s’adressant à leur commune.  
Nous avons ainsi mis en rela- 
tion les partenaires concernés et  
quelqu’un va les aider à mon- 
ter puis déposer un projet au ni- 
veau cantonal», explique Yann  
Minder. «On est comme une lo- 

comotive pour réunir les clubs  
et créer une synergie autour de  
cela», renchérit Vito Gonzalez.

Un jeune homme par  
ailleurs particulièrement im- 
pliqué dans l’organisation des  
Mérites sportifs 2025, soit une  
nouveauté imaginée par l’as- 
sociation faîtière. «Il y a bien  
quelques communes qui met- 
taient ça sur pied de leur côté,  
mais cela n’existait pas sur le  
plan régional», relève Yann Min- 
der. La remise de ces récom- 
penses se déroulera le 22 no- 
vembre au Centre interrégional  
de perfectionnement, à Trame- 
lan. D’ici à ce que l’on se rap- 
proche de cette date, on s’en  
doute, Sport Grand Chasseral  
aura d’autres chats à fouetter.

Sport Grand Chasseral, qui tiendra son assemblée générale ordinaire ce jeudi soir, compte 170 membres, 
dont la skieuse Amélie Klopfenstein. ldd

Tous les adhérents à l'association n'évoluent pas au haut niveau comme la joueuse de para-badminton 
Cynthia Mathez. Keystone/Ennio Leanza

Une première année 
d’existence très positive

Sport Grand Chasseral L'association faîtière, axée tout public mais qui compte aussi des athlètes de haut niveau, est 
vraiment sollicitée. Elle a pour but de contribuer au développement du sport dans la région en aidant ses membres à évoluer.

Nous ne faisons 
pas de miracles. 
Néanmoins, 
nous 
représentons 
un appui certain.

Président de 
Sport Grand Chasseral

Yann Minder

Sélim Biedermann

«Ça me plaît d’essayer de  
développer le sport dans la ré- 
gion et de découvrir comment  
cette association peut y contri- 
buer. Parfois, on manque de  
soutien», lâche Vito Gonzalez.  
«Aussi, je peux transmettre mon  
vécu du haut niveau et donner  
mon avis vis-à-vis des jeunes  
athlètes».

Au sein du comité de Sport  
Grand Chasseral, le trialiste de  
Bévilard s’occupe notamment  
des avantages dont bénéficient  
les membres. Une offre de pres- 
tations qui ne cesse de grandir.  
C’est-à-dire des rabais dans plu- 

sieurs lieux, allant par exemple  
d’un magasin de vélos à un  
commerce d’habits de sport, de  
fitness à des salons de massage,  
de l’Haltéro-Club Tramelan au  
BikePark Valbirse.

Valbirse accueillera  
la Coupe du monde
Vito Gonzalez a rejoint le co- 
mité après y avoir effectué un  
stage entre septembre et jan- 
vier derniers, dans le cadre de  
ses études menées en sciences  
du sport, à Macolin. «J’ai gagné  
en expérience durant cette pé- 
riode», note-t-il. «Cela m’a per- 

mis de mieux vendre ma manche  
de Coupe du monde auprès des  
sponsors.»

Puisque cet as de l’équilibre  
sur deux-roues s’est en effet  
lancé dans l’organisation d’une  
grande manifestation côté vélo- 
trial. «Ce sera une première  
pour Valbirse», glisse fièrement  
l’athlète du Vélo Trial Moron,  
en charge de l’événement. La  
dernière fois qu’une étape du  
circuit mondial s’est tenue en  
Suisse, «c’était il y a 11 ans à  
Moutier», rappelle-t-il. Rendez- 
vous est pris du 4 au 6 juillet  
prochains.

Un comité enrichi du trialiste Vito Gonzalez

Vito Gonzalez s’occupe 
notamment des avantages pour 
les membres. Stéphane Gerber


